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1 Depuis 1997, l’étude de la chronologie et de la structure du rempart sud fait partie des
objectifs  de recherche retenus dans le cadre de la programmation triennale du site
fortifié de Bourguignon-lès-Morey (Haute-Saône).
2 Un  premier  phasage  du  rempart,  entre  le  Ha D1-D2  et  La Tène  ancienne,  avait  été
proposé à partir de la corrélation des parements internes et de la stratigraphie des
niveaux d’occupation intérieurs. Il s’agissait conjointement de préciser l’organisation
de la structure interne du rempart. Cette approche réalisée par décapages successifs de
deux tronçons, sur une longueur de 11 m, a permis de mettre en évidence plusieurs
types  d’anomalies :  alignements  transversaux  de dalles  et  de  plaquettes  dressées,
séquences de dalles empilées à plat, zones d’accumulations localisées de remplissages
de nature diverse.
3 Dans l’attente de l’achèvement de la fouille de ce secteur, l’hypothèse d’une armature
interne  de  poutres,  destinées  à  maintenir  la  cohésion  de  l’amas  de  pierres  sèches
constituant  la  masse  du  rempart,  semble  devoir  être  envisagée  pour  expliquer  ces
différents dispositifs cloisonnant des matériaux de compositions différentes.
4 À plusieurs reprises, nous avons constaté d’importantes variations dans la nature des
matériaux utilisés pour l’édification des parements et des différents états du rempart,
susceptibles de nous renseigner sur les choix effectués lors des différentes phases de
constructions.  Afin  de  rationaliser  nos  observations,  nous  avons  réalisé  une  étude
morphométrique des matériaux composant les deux parements les plus représentatifs
du rempart sud : 004/126 d’une part et 008 d’autre part. Dans le premier cas, tout se
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passe comme si les choix des constructeurs s’étaient portés sur les dalles de grands
modules, d’origine variée, au détriment de la régularité des matériaux. Dans le second
cas,  l’importante  représentation  des  dalles  anguleuses  pourrait  indiquer  un
approvisionnement  plus  marqué  en  faveur  des  sources  de  matériaux  fraîchement
extraits.  Il  conviendra  de  confronter  ces  résultats  à  d’autres  décomptes  que  nous
envisageons  de  réaliser  sur  différentes  portions  du  rempart,  ainsi  que  sur  des
échantillons issus de l’environnement naturel du site.
5 Le long du rempart est, un décapage de 70 m2 a permis de mettre en évidence plusieurs
types de structures se rapportant aux occupations du Ha D et de La Tène ancienne, avec
notamment plusieurs types de foyers aménagés en cuvette, sur sole d’argile cuite ou
sur  dalles  rubéfiées  (fig. 1).  Des  épandages  de  plaques  d’argile  cuite,  ainsi  que  des
mottes d’argile crue rapportée, des dalles à plat quelquefois alignées dont les grandes
dimensions  contrastent  avec  les  matériaux  encaissants,  posent  la  question  de  leur
appartenance à des vestiges de maisons à parois d’argile sur solins et sablières basses.
Cette hypothèse pourrait aussi expliquer l’absence de trous de poteaux remarquée dans
les niveaux hallstattiens de plusieurs secteurs, malgré la conservation satisfaisante des
structures au sol.
 
Fig. 1 – Décapage de la base des niveaux du premier âge du fer au pied du rempart est
Cliché : J.-F. Piningre (SRA).
6 Parallèlement à la fouille, une prospection électromagnétique de la périphérie du site a
permis de localiser en surface une série d’objets en fer attribuables à la Tène ancienne/
moyenne. 46 armatures de flèches à barbelure en fer, une armature de flèche foliacée,
un umbo de bouclier, des fragments de manipules, une pointe de lame d’épée et trois
fragments  d’orle  mettent  plus  particulièrement  l’accent sur  le  rôle  défensif  des
remparts  est  et  sud et  sur  le  contexte de tension qui  caractérise  la  dernière phase
d’occupation du site.
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